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JESPERE QUE LES NOTRES ONT PUL OU EST MA P'TITE SOEUR
RESISTER AUX BISKERVILLE ! HORTENSE, M'MAN ?

EST-ELLE AVEC
P'PA BT ONCLE
JACK ?

ATTENDS. .. JE
CHERCHE MES NOU-
VEAUX LORGNONS !




" VENTE DU MANOIR DES Mcw;g:gou
POUR NON PAIEMENT DES IMPOTS
SIGNE + "LE SHERIF* !

DEHORS | CHIENS DE
BISKERVILLE ! CE MANOIR
NOUS APPARTIENT TOUJOLIRS!

VOUS FINIREZ SUR LA PalL-
LE, MAUDITS Me PICSOU |

OUIL, LA REVERBERATION DU SOLEIL
SUR LES PLAINES ENNEIGEES DU

MONTAMA M'A ABTME LA VUE |
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JE M'EN VAIS LES
BALAYER ,P'PAL

ELLE EST PIRE QUE
LEUR CHEVROTINE |

2 ! JE TERMINE
NAGE ET J'ARRIVE |




VIENS QUE JE TE CONDUIS LES I
SERRE DANS MES SANDWICH- FROMAGE ) | FEMMES EN VILLE @
CANA CHAUFFER |

CEST BIEN LA FLLE oul l ET LA SOBUR B  MON PAUVRE .. .NOS ANCETRE
CE SON PeERE | DE SON FRERE £l SE SONT COMPLETEMENT RUINES

POUR PAYER LES !MPOS%N’.T’S
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L NE NOUS RESTE PLUS RIEN POUR JE N'Al PAS TOUT PERDU AUX
REGLER LES NOTRES. LES BISKER-~ R AMERIQUES,P'RPA | A UN
VILLE zaequem hgécupénsn NOTRE PEU D'ARGENT |

FISTON !
TU SAUVES
NOTRE MANOIR

ANCESTRAL |

SAUF MON
SOU... PAS SIF

MAIS APRES, NOUS N'AURONS
VRAIMENT PLUS RIEN |




! ACCOMPAGNE
DU F QUi VIE
CHERCHER SON !

S VOUS NE POUVEZ REGLER. . . JE VOUS NOUS AVONS JUSQU'A DEMAIN POUR
PRIE DE QUITTER CES LIBUX IMMEDIATEMENT | PAYER , ET MON FISTON A ...

DIANTRE | / IMPOSSIBLE | UN MC PIcSOU LES FANTOMES NON PLUS, CA

| vOoUS
C'EST UN AVEC DE UARGENT, CA N'EXISTE PAS | ET POURTANT, %JA oIT ?
VRAL L N'EXISTE PAS | CERTAINS EN ONT VU UN
: YA SIX ANS |

LE FANTOME DE SIR DUNCAN... C'ETAIT MO1L L
ET CA A MARCHE | PARCE QUE TOUS LES
BISKERVILLE SONT DES HES |




DIANTRE | IL Y AVAIT
QU'UN PICSOU NE S*
AINS| POUR L'HONNEUR




JE ME SUIS ENTRATNE
CONTRE LES PIRATES DU
MISSISSIPR! |

J'Al EGALEMENT
APPRIS A sCALPER |

o

MAIS MERITES—-TU AUTIZE
CHOSE LUNE NNE
ESSEE 7

L N'Y A QUE LA POIRE QU'ON
PUISSE SE PARTAGER !




TU NE T'EN TIRERAS FNS COMME CA |




C'EST MOl QUI T'Al REMIS LErEelY Qu...?
MAIS NE PERDONS PoS CE TEMPS | A\
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SERAIS~ JE AU

Oul, CELUI DE NOS PARADIS 2

TRES |

ALLONS, DUNCAN | Nous
_ EN PLEINE PARTIE |

MAIS NOTRE, DESCENDANT
EST MONTE EN AVANCE !
GCANENMAPAS |
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DE TOUTE FACON,
JE PERDAS LA PARTIE |

MAIS JOUER EN ARMURE. . .
ROUILLEE EN PLUS . . .
JE VOUDRAIS VOUS VY

TU T'ES ENCORE MELE
DES AFFAIRES TERZES-
| TRES, HEIN, DUNCAN 2

S| TU T'ETAIS ABSTENU, LA FOUDRE
AURAIT DETRUIT UN PAN DE MUR
T ET ANEANT! BISKERVILLE |

N
1S PAS UNCLUB ET
CONTINUONS !




il N'EN VAUIT - TU PEUX CAUSER, TO!I
PAS LA PEINE QUI MENAIS TES HOMMES
. AU COMBAT SANS

FLECHES | -

EN PLUS ,
CE GAMIN N'A
PAS LE SENS DES
AFFAIRES |

ET TOl ? TU AS BIEN
FAIT FALLITE EN IN-

LA RUSE |

APRES AVOIR PIL
ou

LE LE GARDE~MANGER
ot |

PICSOU EST UN VOLEUR | IL OBTIENT
C T BAR j IL LES AAIT VOLEES, SES DENTS EN

or ! TOI, TU BS MORT D'INDIGESTION




DITES DONC, ON LUL UN NEVEU ET UNE BANDE DE
PREVOYAIT UN AVENIR IMPOSSIBLE VOLEURS | DES CERTAINS
ENOR ! SI L'ON PAS~ £ NOMME DONALD... RAPETOU |

SE SUR. .. ]

UN AVENIR EN
orR 2

CE N'EST RIEN ! L DEVIENDRA MALGRE HUM ! LA LOCATION DU
TOUT | L H&MTMSQ%?EPPJS RICHE DE TERMINE LA \  TERRAIN N' S:':'T; PAS
! E L

EH | L. AURAIT
ETE

AUSSI LE
PLUS AVARE,
PINGRE , GRIP-
PE-SOU DE LA




NOUS LE RENVOYONS SUR
TERRE, MAIS IL DEVRA

SORTIR TOUT SEUL. DES
" DOUVES | '

ALORS ? VOUS
N'AVEZ PAS UN SOU
D' IMAGINATION ?

St vora ! Ta vie
TIENT A UN 50U !

QUE S'EST-IL PASSE P J'Al Q’E'vé P HUM | Al-JE DANS MES POCHES
NON, JE SUIS TOUJIOURS CLOUE DE QUOI Dé\/{?ssn cces

AU FOND DE L'EAU |
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OUF | VOILA DE QUOI DEMONTER
MON ARMURE |

BEURK !
UN SANDWICH AL




CerenpanT, PLUS RIEN NE TON F
, LS A DECAMPE RE...REGA...
CHERCHE COMM GARDE ! EAN

ees

JUSTEMENT, NOUS COMMENT ETAIS— T
. EUH. ..BEN...UN
NOUS FAISIONS DU E : AU COURANT 2 ¢ PRESSENTIMENT |
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VA LE DEPOSER A LA BANQUE AVANT [e1vous, nweEssavez. & pou
QU'IL ARRIVE UN AUTRE PEPIN | g&aosxig EoNE | NOUE PRENDS -
TU Pl




~.. A c'EST BON, MAINTENANT, VOUS [
POUVEZ FILER |

7 NON | PUISQUE SEUL. TU NE VAS PAS Si | ET SON CLAN FINIRA
BALTHAZAR PEUT ENCAIG- ESSAYER UE AveC LU | _

SER LE CHEQUE. ..

P !: [ L.lNER ?

PARFOIS JE ME DEMAN-
DE SiI CET ENDROIT NEST

’ DES CHEVEUX
BLANCS 2t




Lesour s& 12vE ALORS,FISTON | QUE \AS5—~TU JE L'IGNORE, MAIS JE
FAIRE, & PRESENT ?

SENS QU'UN GRAND DESTIN
M'ATTEND |

C JEN AURAI AUSSI LA LANDE AMBREE PAR LE '
OE L'OR DANS LES pL.EinL'E% POCHES, LEMONDE | 0 SOLEIL BST UN BON PRESAGE !

7/ CET ARC-EN-CIEL EN EST UN
\ AUTRE ! IL M'INDIQUE LA
P DIRECTION . ..
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...DE LA TERRE
PROMISE |



